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                                                                                        Focus : Grippe Aviaire 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le Bureau Régional des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest, Chargé 
des Affaires Humanitaires (OCHA) en collaboration avec le Comité 
National de Lutte contre la grippe Aviaire au Niger a organisé du 11 au 
13 septembre un Atelier sous régional sur l’Appui au Plan de Contingence 
du Système des Nations Unies pour la réponse à la prévention de la 
grippe aviaire et humaine.  
 
Les objectifs de cette rencontre,  qui a regroupé plusieurs pays de la 
sous région (le Bénin ; la Côte d’Ivoire, le Togo, le Ghana) entre autres, 
sont les suivants : Identifier les domaines qui requièrent un appui en 
matière de Coordination pour les Plans de Préparation et de réponse ; 
Faciliter un échange significatif d’informations entre les Points Focaux 
Grippe Aviaire du SNU, les Coordonnateur Nationaux GA et la Plate forme 
régionale GA ; Passer en revue la réponse et les capacités au niveau 
global dans le but de mettre à jour les Plans de Contingence SNU des 
pays participants.  
 
Cet atelier fait suite à des ateliers similaires organisés au Ghana et au 
Mali, en effet la lutte contre la grippe aviaire est devenue multisectorielle 
et intégrée, nécessitant la collaboration de tous. Pour la Coordinatrice 
Résidente du SNU, Mme Lo N’Diaye, « il y a de réelles préoccupations 
quant à l’impact socio-économique et le risque de propagation de la 
maladie à travers la région ; Et cela, pas seulement à travers les oiseaux 
migrateurs ou le commerce incontrôlé de volaille mais surtout des 
mouvements de populations autres que celles des déplacés, en incluant 
les pèlerinages……». Essentiellement pour ces raisons, a-t-elle dit-, la 
région se prépare à la menace d’une possible pandémie mondiale.  

    Domaine de coopération :   Prévention des crises et Relèvement 

La Coordinatrice 
du Système des 
Nations Unies, 
Représentante 
Résidente du 
PNUD, saluant 
les participants 
à l’atelier. 
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Quant au ministère nigérien des 
Ressources Animales,  M. Issiah AG 
KATO, la grippe aviaire constitue un 
problème de santé publique vétérinaire 
et un facteur limitant du développement 
de l’aviculture. Pour un pays dont 
l’élevage traditionnel occupe une place 
de choix, dans l’économie nationale, 
notamment au niveau des ménages 
ruraux, il demeure important de mettre 
ce secteur à l’abri des maladies animales  
et plus particulièrement la grippe aviaire. 
L’on rappelle que le Niger a enregistré 

son premier cas, (un foyer de grippe 
aviaire au virus H5N1, notifié par le 
laboratoire de référence de 
l’Organisation Mondiale de la Santé 
Animale de PADOU en Italie) en février 
2006. Bien avant cette date, le 
gouvernement nigérien a pris des 
mesures idoines pour y faire face. Le 
Système des Nations Unies a contribué 
de manière efficace (par un appui 
financier et en ressources humaines) à  
lutter contre le fléau sur l’ensemble 

du territoire national. 

 
 
 
 
 
 
Les Ministres de la Santé  Publique, celui 
des Ressources Animales aux côtés de la 
Coordinatrice Résidente du SNU, 
Représentante  du PNUD 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
Le PNUD soutient le 
Gouvernement  et les 
populations victimes 
des inondations 
 
 
Les pays au sud du 
Sahara dont le Niger 
subissent les 
conséquences néfastes 
du changement 
climatique qui se 
manifeste sous divers 
aspects. Les inondations 
que subissent cette 
année les pays comme le 
Burkina Faso, le Togo, le 
Bénin , le Mali , le Niger 
pour ne citer que cela ne 
sont sans doute pas 
étrangers à ce 
changement.  Le Niger a 
été affecté avec plus de 
50.000 sinistrés. Les 
maisons écroulées se 

comptent par dizaines et 
les besoins à leur 
reconstruction sont 
importants. .  
 
Comme, il l’a fait en 
2006 (lors des 
inondations ayant frappé 
la région d’Agadez et 
Bilma en particulier en 
appuyant le 
Gouvernement du Niger 
avec 55 000 dollars)  le 
Programme des Nations 
Unies pour le 
Développement (PNUD) 
a réagit cette année 
encore en remettant un 
chèque de 75 000 dollars 
à la Cellule Crises 
Alimentaires logée au 
Cabinet du Premier 
Ministre. Il s’agit de 
réagir pour coordonner 
la gestion de l’assistance 

aux populations victimes 
d’inondations et pour 
soutenir les efforts de 
reconstruction de 
maisons et de cases 
écroulées. 

 
Le premier appui 
financier du PNUD en 
septembre 2006 en 
faveur des populations 
d’Agadez et de Bilma, a 
permis la reconstruction 
d’habitations détruites et 
englouties par les 
inondations d’une 
ampleur sans précédent. 
Le soutien, qui a été 
acheminé à travers le 
Programme Cadre de 
Lutte contre la Pauvreté 
(PCLPC),  visait à fournir 
au département de 
Bilma une assistance, en 

Reportage :   Le projet  « Soutien aux populations 

affectées par les inondations » 
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terme d’expertise 
technique et de moyens 
matériels et financiers, 
pour l’acheminement de 
l’aide aux populations 
vulnérables et le 
renforcement des 
capacités de la Mairie de 
Bilma pour répondre à la 
crise.  Depuis, le PNUD 
soutient aussi un projet 
dans la région d’Agadez 
en partenariat avec 
Africare qui œuvre dans 
le cadre de la réduction 
de risques de 
catastrophes naturelles. 
 
Dans le cadre d’un 
nouveau soutien aux 

communautés affectées 
par les inondations de 
2007, le PNUD a 
récemment remis au 
Cabinet du Premier 
Ministre, à travers la 
Cellule Crises 
Alimentaires, un chèque 
d’un montant de 75 000 
dollars (plus de 36 
millions de Frs CFA) pour 
la coordination et la 
gestion de l’assistance 
aux populations victimes 
d’inondations.  Cette 
allocation spéciale des 
fonds réservés à 
l’urgence du PNUD 
soutiendra les ménages 
sinistrés dans les efforts 

de relèvement rapide, 
particulièrement dans le 
cadre de la 
reconstruction de 
maisons et de cases 
écroulées.   
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
Le Réseau Nigérien des 
Journalistes  pour 
l’Intégrité et la 
Transparence (RNJIT), a 
organisé du 6 au 8 
septembre 2007 un 
atelier de formation des 
journalistes des médias 
publics et privés, à la 
maison de la presse. 
Financé par le 
Programme Bonne 
Gouvernance et 
Croissance Mieux 
Répartie (appuyé par 
le PNUD) cette 
formation, a permis trois 
jours durant, aux 
formateurs de mieux 
outiller les journalistes 
sur les Instruments 
juridiques nationaux et 
internationaux de lutte 
contre la corruption, afin 
qu’ils s’impliquent 

davantage dans ce 
combat. 
 
Lancé il y a un an, par 
les autorités du Ministère 
de la Justice et le 
Représentant Résident 
du PNUD au Niger, le 
« Projet Lutte Contre la 
Corruption » fait son 
bout de chemin. Dans le 
cadre de ses activités, il 
vient d’appuyer 
 
L’organisation d’un 
atelier de formation au 
bénéfice du RNJIT. Dans 
l’allocution qu’elle a 
prononcé, la 
Représentante Résidente 
Adjointe du PNUD, Mme 
Nadine GBOSSA a 
souligné le fait que « la 
gestion efficace et 
transparente des 

ressources est l’un des 
défis majeurs auxquels 
les pays en 
développement  font 
face pour l’éradication de 
la pauvreté. C’est pour 
cette raison que l’appui à 
la gouvernance est l’une 
des priorités du Plan 
Cadre des Nations Unies 
pour l’Aide au 
Développement (UNDAF) 
au Niger.»  
 
Mme GBOSSA a aussi 
rappelé que le 
renforcement de la 
gouvernance est l’un des 
principaux domaines 
d’intervention du PNUD 
au Niger. Ce qui justifie 
l’appui du PNUD et celui 
du Fonds des Nations 
Unies pour la Démocratie 
en partenariat avec le 

 Reportage :   Projet de Lutte contre la Corruption                

        Domaine de coopération :   Gouvernance Démocratique 

Une vue des participants 

Bilma suite aux inondations 
de l’hivernage 2006. 
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Ministère de la Justice,  
à l’organisation de cet 
atelier.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Pour le Ministre nigérien 
de la Justice Garde des 
Sceaux, M. Dagra 
Mamadou, « la 
corruption est un fléau 
universel dont les 
conséquences sont 
multiples et multiformes. 
Elle a des effets néfastes 
et dévastateurs sur 
l’économie nationale et 
elle contribue largement 
à la paupérisation de 
toutes les structures 
sociales…….. » C’est 
pourquoi a –t-il dit, la 
lutte doit être 
multidimensionnelle. 

 
Et le Ministre d’annoncer 

la création d’une Haute 
Autorité  de lutte contre 
la corruption qui aura 
pour tâche de « mettre 
en œuvre toutes les 
stratégies élaborées et 
validées à cet effet. »  
Mais pour que tous les 
objectifs assignés au 
programme national de 
lutte contre la corruption 
soient atteints, la 
contribution des médias 
du fait de leur dissuasion 
et de leur force d’alerte, 
est nécessaire. C’était 
l’occasion pour le 
Ministre de remercier le 
PNUD pour tout le 
soutien que 
l’Organisation apporte 

non seulement au 
Gouvernement, mais 
aussi à la Société Civile 
nigérienne, dont fait 
partie le RNJIT. 
 
Trois autres ateliers 
seront bientôt organisés 
par le Réseau à 
l’intention des 
journalistes des radios 
communautaires  des 
huit régions du pays 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Le Projet Ruranet/CID 
est en train de devenir 
un cas d’école avec des 
voyages d’étude et 
d’échange d’expérience 
que les bureaux d’autres 
pays organisent pour 
s’inspirer de l’exemple 
nigérien. Le dernier en 
date est relatif à celui 
organisé par le bureau 
en faveur de trois 
responsables de radios 
communautaire en 
République 

Centrafricaine. Ce 
voyage s’inscrit dans le 
cadre de la mise en 
œuvre  du projet de 
Renforcement des 
capacités pour la 
promotion de la 
gouvernance locale en 
RCA, financé par le 
PNUD/Bangui.  
 
Les objectifs de la 
mission a été de 
permettre à la 
délégation centrafricaine 

se s’enquérir des 
meilleures pratiques et 
expériences nigériennes 
en matière de 
communication locale 
faite par le canal des 
radios communautaires 
en vue de susciter la 
participation de la 
population aux actions 
de développement local.  
 
 
 
 

 Reportage :     Projet Radios Rurales et Centres 

d’Information pour le Développement (RURANET/CID) 

             Domaine de coopération : Lutte contre la Pauvreté 
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Conformément au 
programme qui a été 
élaboré, les trois 
responsables des radios 
communautaires ont eu 
plusieurs séances de 
travail et d’échange : i) 
Sur les meilleures 
expériences 
d’utilisation des 
radios 
communautaires dans 
la mobilisation et la 
participation des 
populations dans la mise 

en œuvre des 
programmes de 
développement local 
avec les chargés de 
communication du 
PNUD, du Programme 
Cadre de Lutte contre la 
Pauvreté (PCLCP) et de 
partenaires du bureau en 
la matière ;  ii) De 
bénéficier de 
l’expérience 
nigérienne en matière 
d’utilisation de la radio 
pour disséminer et 
renforcer les 
programmes locaux de 
développement, les 
programmes culturels et 
la cohésion sociale avec 
les responsables de la 
communication pour le 
développement au 
niveau du Ministère de la 
Communication ; iii)  De 

s’enquérir des 
meilleures pratiques 
nigériennes en 
matière d’animation 
sociale et d’éducation 
civiques des citoyens à 
travers les radios 
communautaires.  
 
Pour ce faire les radios 
communautaires de 
Kahé, de Kiota , de 
Goudel et de Bankilaré 
ont été visitées par la 
mission centrafricaine. 
Les membres ont 
beaucoup échangé avec 
les animateurs-
producteurs de ces 
radios, les structures de 
gestion de ces radios, les 
autorités locales 
(politiques et 
traditionnelles

).  
 
 
 

 
 

 

 
 
 
Organisées par le 
Conseil National de la 
Jeunesse du Niger avec 
l’appui du Ministère de la 
Jeunesse et des Sports, 
la Journée internationale 
de la Jeunesse a été 
célébrée cette année à 
Tillabery (à l’Ouest de 
Niamey) le 12 août 
2007. Outre le message 
du Secrétaire général de 
l’ONU lu par Mme 
Marlène Lays, 
Représentante Résidente 
de UNFPA et 
coordinatrice a.i du 
système des Nations 
Unies, le Ministre de la 

Jeunesse et des Sport a 
prononcé le discours 
d’ouverture des 
festivités. Ces festivités 
ont été couronnées par 
un camp de 10 jours 
regroupant des jeunes 
filles et garçons 
originaires des 265 
communes du Niger - 
un(e) jeune par 
commune ainsi qu’une 
dizaine de jeunes du 
Bénin et du Burkina 
Faso. 
Ce camp a donné 
l’occasion aux jeunes 
d’horizons divers de se 
connaître, d’échanger, 

de fraterniser et 
d’apprendre à vivre 
ensemble. De même a-t-
il permis de sensibiliser 
les jeunes sur les grands 
enjeux du moment, de 
les impliquer dans les 
travaux d’investissement 
humain d’intérêt 
communautaire, de les 
initier à la vie 
associative, à la 
citoyenneté, au civisme 
et au leadership. 
L’organisation de 
conférences et débats, 
de tables rondes, de 
manifestations 
culturelles et sportives 

                                  Volontariat 

 
Echanges avec l’équipe de la radio 
de Kiota 
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ont contribué à 
l’épanouissement 
physique, moral et 
intellectuel des Jeunes. 
 
Au cours d’une 
conférence-débats sur la 
Jeunesse et le 
Volontariat pour le 
développement, les 
responsables de la 
cellule VNU ont fait un 
plaidoyer en faveur du 
Volontariat pour le 
développement auprès 
des jeunes venus des 
quatre coins du Niger 
ainsi que ceux venus du 
Burkina Faso. Au cours 
de la Conférence, le 
Chargé de Programme 
/VNU a donné des 
informations sur le PVNU 
et ses modalités 
d’intervention ainsi que 
sur ses contributions 
marquantes au Niger. Il 
a relevé le rôle à jouer 

par les jeunes dans les 
efforts de 
développement du Niger 
avant de les inviter à se 
positionner dans leur 
Communes par leurs 
initiatives à la base 
comme des portes 
d’entrées et des 
partenaires crédibles des 
Agences du SNU. Pour ce 
faire, 300 livrets sur les 
Volontaires et les 
objectifs du Millénaire 
pour le développement 
ont été distribués aux 
jeunes. 
De même, des fiches 
d’identification des 
initiatives de 
développement portées 
et réalisées par les 
jeunes et pour lesquelles 
un accompagnement du 
SNU s’avère  nécessaire 
ont été distribués et des 
explications y relatives 

fournies par l’assistant 
aux Opérations VNU. 
De même, au cours d’un 
débat radiodiffusé en 
français et en langues 
nationales, le 
Coordinateur du 
Programme National du 
Volontariat (PROVONI) 
et l’assistant aux 
Opérations VNU ont 
édifié le grand public sur 
la mise en place du 
programme national du 
volontariat pour le 
développement. 

 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

3.850 000 FRS CFA du 

PPS/FEM en appui au 

projet « PLANTES 

MEDICINALES AU 

SERVICE DES 

POPULATIONS 

DEMUNIES » 

 

Dans le souci de 

préserver les bases 

productives et la mise à 

contribution effective du 

secteur rural aux actions 

de lutte contre la 

pauvreté, le 

Gouvernement du Niger  

a adopté en 2000 le Plan 

National de 

l'Environnement pour un 

Développement Durable 

(PNEDD) et en 2003 la 

Stratégie de 

Développement Rural 

(SDR). Au nombre des 

volets mis en œuvre par 

le PNUD et le 

    Domaine de coopération : Environnement 

    Reportage : Les plantes médicinales au service des 

populations démunies                                                        

 

Les jeunes à l’écoute…………… 

Le Chargé du PVNU s’adressant aux 
jeunes nigériens………….. 

                                                             Page 6 



 7 

Gouvernement,  un 

important portefeuille 

des projets et initiatives 

du Fonds pour 

l'Environnement Mondial 

(FEM) qui appuient l'Etat 

du Niger au niveau 

stratégique et 

opérationnel à travers 

des projets nationaux et 

communautaires dans 

les domaines de 

Biodiversité,  des 

Changements 

Climatiques, de la 

Dégradation des Terres, 

des Eaux Internationales 

et Polluants Organiques 

Persistants.  Dans ce 

portefeuille, le Projet 

Petites Subventions 

(PPS/FEM) qui est vient 

en appui financier au 

projet « PLANTES 

MEDICINALES AU 

SERVICE DES 

POPULATIONS 

DEMUNIES » présenté 

par « Les Plantes de 

l’Espoir » ou Maaganin 

Galgagia en langue 

haoussa. Il s’agit d’une 

Herboristerie privée à 

but non lucratif agrée 

par le Ministère de la 

Santé le 23 juin 2005. 

L’originalité du projet est 

l’utilisation rationnelle 

des plantes locales. Au 

Niger, cette richesse 

floristique est très peu 

exploitée si l’on compare 

à ce qui se passe ailleurs 

dans les pays voisins. Le 

projet s’inscrit en droite 

ligne dans le programme 

de lutte contre la 

pauvreté.  

L’appui apporté au projet 

lui a permis de diminuer 

la pénibilité  du travail 

de la transformation des 

plantes en produits finis. 

Ce qui a d’ailleurs 

contribué à augmenter la 

qualité et la quantité des 

médicaments. Les 

résultats sont palpables 

aujourd’hui. L’appui du 

PPS/FEM a permis à  

l’herboristerie de se 

doter de matériels et 

d’outils de 

conditionnement des 

plantes médicinales, de 

mettre à la disposition 

de la population des 

produits à moindres 

coûts (l’affluence des 

clients en est une 

preuve), d’avoir en 

quantité et en qualité 

suffisantes  la matière 

première, d’accueillir les 

malades dans de bonnes 

conditions.   

L’herboristerie soigne de 

nombreuses maladies 

dont le diabète, les 

hémorroïdes, le 

rhumatisme, les 

maladies infectieuses, le 

paludisme, l’hépatite, les 

dermatoses, etc.  

 

 

 

 
 
 
 
 

 
 

Produits de 
l’herboristerie 
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